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b.) Notre foi envers la Papauté ne doit pas avoir seulement 
pour objet la personne du Pape, mais aussi et surtout sa Parole, 
car c’est principalement quand il enseigne qu’il représente Jésus- 
Christ.

Eh bien ! mes frères, il faut que les pensées du Pape devien­
nent vos pensées, que ses désirs soient pour vous des ordres, que 
ses directions vous soient sacrées comme venant de l’Esprit de 
Jésus qui l’assiste et lui infuse des lumières que nous ne saurions 
avoir. Adhérez à la parole du Vicaire de Jésus-Christ sans 
laisser ébranler par aucune opposition. En un mot, il faut croire 
au Pape comme au Dieu de l’Eucharistie.

Puisse la parole du Pape retentir dans vos cœurs comme la pa­
role même de Dieu, et triomphant de toutes les objections de l’or­
gueil, des préjugés et des passions, vous entraîner dans la voie 
qu’il vous montre et qui sera toujours celle de la vérité, de la jus­
tice et de l’honneur !

vous

2. Amour. — Le second devoir qui nous incombe 
l’Eucharistie, après celui de la foi, c’est Vamour.

Nous devons aimer Notre-Seigneur dans le Sacrement de 
ardente charité et lui prouver notre amour en nous unissant à lui 
dans la Communion et en nous dévouant aux intérêts de son culte 
et de sa gloire.

Il faut aussi savoir communier à la Papauté et nous tenir unis 
à elle par le lien d’une charité surnaturelle.

envers

son

Il faut aimer la Papauté ; l’aimer dans tous les Papes, comme 
nous aimons Notre-Seigneur dans toutes les hosties, celles qui 
rayonnent dans les splendeurs de l’ostensoir, comme celles que 
recouvrent l’obscurité et la pauvreté.

Chérissons donc le Pape, ayons pour lui cet amour filial qui 
anime les cœurs de fils aimants envers leur père.

Ayons pour le Pape l’amour qui prie.
Les Actes des Apôtres nous racontent qu’à peine la nouvelle se 

fut-elle répandue dans la primitive Eglise, de l’incarcération de 
St. Pierre à Jérusalem, que tous les fidèles se mirent en prières et 
obtinrent sa délivrance. — Pierre est aujourd’hui encore captif 
dans la personne du Pontife Romain, et si Pie X n’est point char­
gé de chaînes, du moins, il n’a ni la liberté, ni l’indépendance que 
réclament ses hautes fonctions. Priez donc pour lui, pour sa déli­
vrance, pour son triomphe sur ses ennemis, pour tous les besoins 
que lui crée sa mission si difficile de chef de l’Eglise. Le Pape 
attend cette prière, il la demande, il l’encourage par des indul­
gences : ne manquez pas de lui donner cette marque d’amour.


